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ENTREVUE AVEC M. JAY DU TEMPLE, ANIMATEUR ET HUMORISTE
RÉALISÉE PAR ROSALIE LAGANIÈRE, JOËLLE LABRECQUE, MAUDE DESTRIJKER, JEAN-SIMON CANTIN  
ET JEAN-FRANÇOIS MÉNARD DES COMITÉS 12-18 DE STE-SOPHIE D’HALIFAX, LYSTER ET TINGWICK.
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M. Pierre Légaré, humoriste
parrain de P12-18

M. Daniel Grenier, humoriste
porte-parole de P12-18

1- �Y A-T-IL UN ENSEIGNANT(E) OU UN 
INTERVENANT(E) QUI T’A MARQUÉ(E) 
OU INFLUENCÉ(E) ?

Oui, absolument. Plusieurs. Ma prof de 5e année, 
Julie Cormier, a été particulièrement extraordinaire 
pour pas juste moi, mais beaucoup d’étudiants à 
qui elle a enseigné. Il y avait cette phrase qu’elle 
nous répétait constamment : « T’es belle, beau, 
t’es bonne, bon, t’es capable ! T’as tout pour 
réussir ! » Et elle le répétait tout le temps, c’était 
écrit sur le mur dans sa classe...
2- �QUE PENSE-TU DE LA RELATION ENTRE 

LES JEUNES ET LA CIGARETTE ?
Je ne comprends pas qu’il y ait une relation ! Ça 
me dépasse ! Moi, je suis l’ami fatigant qui dit 
à ses amis : « Tu pues, va-t’en ! Je ne veux rien 
savoir ! » Je suis fatigant quand les gens fument. Je 
ris d’eux : « Ah ! Tu vas t’allumer une bonne clope ! 
Ah ! Ça m’irrite tellement ! » (Rires) On a grandi 
en connaissant tout le négatif de ça. Il n’y a pas 
d’effets, l’odeur est dégoutante. Je n’ai jamais 
goûté, alors je ne peux pas m’imaginer le goût. 
Je ne comprends pas…
3- �QUELLE EST POUR TOI L’IMPORTANCE DE 

L’ACTIVITÉ PHYSIQUE SUR LA SANTÉ ?
C’est une des choses les plus importantes dans 
ma vie. Je trouve ça super important. L’activité 
physique, c’est large. Ça ne veut pas dire juste 
d’aller au gym… La base, c’est de marcher. C’est 
niaiseux, mais moi, ce n’est pas rare que je vais 
prendre des marches chez nous, dans le métro, 
peu importe. Pour moi, c’est super important…
4- �EST-CE IMPORTANT, POUR TOI, L’IMPLI-

CATION BÉNÉVOLE DES JEUNES DANS LA 
VIE DE LEUR MUNICIPALITÉ RURALE ?

Oui ! Vraiment ! En fait, je trouve ça « cool » que 

vous fassiez ça. Moi, je l’ai fait quand j’étais jeune. 
Ce que je trouve « cool » de vous autres, c’est que 
ce n’est même pas dans l’école. Vous le faites 
vraiment, vous allez chercher ces ressources-là, 
alors je trouve ça vraiment « cool » que vous ayez 
cet intérêt-là. Je trouve ça « cool » que ce soit 
disponible. Ce que j’ai aimé de ça, c’est que ça 
te sort de ton petit monde…
5- QUEL ÉTAIT UN DE TES RÊVES ?
Curieusement, jusqu’à maintenant, c’était 
d’avoir mon « one-man show ». C’était ça mon 
rêve et je ne pensais pas que ça allait arriver 
si vite. Je ne pensais pas « tripper » aussi fort. 
Alors, je me trouve très, très chanceux d’avoir 
les deux pieds dans mon rêve. En ce moment, 
j’apprécie chaque moment, chaque salle et, 
même les shows « weird » …
6- �EST-CE QU’OCCUPATION DOUBLE A EU 

UN IMPACT SUR VOTRE CARRIÈRE ?
Absolument ! Gigantesque ! Ça allait déjà bien 
mes trucs, mais OD est un tremplin énorme. La 
marche d’Occupation Double est vraiment plus 
grande que moi. OD existait avant que je naisse 
probablement, alors c’est vraiment gigantesque. 
Ça m’a aidé évidemment du côté notoriété, ça 
m’a aidé à vendre des billets...
7- �DE QUOI ÊTES-VOUS LE PLUS FIER DE 

VOTRE CARRIÈRE ?
De faire ça. D’avoir été « game » de le faire. 
Je pense que… Je suis sorti de l’école de 
l’humour et il n’y avait pas de plan B. J’ai dit à 
mes parents que ça se peut que j’habite dans 
votre sous-sol toute ma vie, (Rires) et que je 
mange mes bas, mais je vais faire des « jokes ». 
Ils ont fait : « Ouais ! Let’s go ! Vas-y. » ... Ça a 
fait toute la différence.

8- �QUEL GENRE D’ENFANCE 
AVEZ-VOUS EUE ?

Le hockey, mon gars ! (Rires) C’était ça mon 
enfance. Le hockey sur glace, l’été en « roller-
blade », du peroxyde sur les coudes ou sur les 
genoux. (Rires) Ça me fascinait, j’adorais ça. 
J’ai grandi avec deux grandes sœurs, alors je 
ne pouvais pas me battre avec elles. J’écoutais 
des films de filles et je jouais au hockey avec 
mes amis gars… !
9- �À PART ÊTRE HUMORISTE, QUEL 

MÉTIER AURIEZ-VOUS AIMÉ FAIRE ?
Athlète professionnel, je pense que j’aurais 
vraiment aimé ça, mais sinon, enseignant. Je 
crois que j’aurais aimé enseigner le français. 
Ça se rapproche quand même de faire un show 
dans le sens que tu t’adresses à un public, 
peu importe la classe, qu’il y ait six personnes 
ou trente-neuf, c’est public. Alors, je pense 
que j’aurais aimé ça travailler dans une école, 
travailler avec les ados...
10- �QU’EST-CE QUE TU AS AIMÉ 

LE PLUS À OD ?
L’équipe. C’était une grosse équipe. On était 
60 là-bas et là, je ne parle pas des candidats, 
malgré le fait qu’ils étaient tous charmants 
pour la plupart. (Rires) Mais c’est l’équipe de 
production qui était à Bali avec nous là-bas. 
C’était un « dream-team ». Ça m’a fait du bien. 
C’est nouveau pour moi d’avoir mon spectacle 
et d’être tout seul en tournée…

N.B. : Cette entrevue et celles diffusées 
antérieurement sont disponibles en version 
complète sur le site www.p.1218.org
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